

Passage de relais à la tête de l’association d’insertion Multi services Sud Vendée

Après vingt ans chez Multi services, Danièle Prugent, la directrice, passe la main à son adjointe, Stéphanie Prou-Poitevin.
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Danièle Prugent (à droite) passe les clés de Multi services à son adjointe, Stéphanie Prou-Poitevin. | OUEST-FRANCE
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Il y a du changement, chez Multi services Sud Vendée. L’association d’aide à l’insertion professionnelle change de tête. Après vingt ans de bons et loyaux services, Danièle Prugent, la directrice, passe le flambeau. Je pars vendredi (29 mai, NDLR). Tous les placards sont vides : je crois que je suis prête !

Ce qu’elle retient de ces années d’expérience ? La confiance instaurée avec les administrateurs de l’association, l’engagement des bénévoles, la vie d’entreprise créée sur le site, pour les personnes accompagnées qui sont souvent isolées, les actions mises en place : rencontre des personnes accompagnées avec le personnel de France Travail, rallye pour l’emploi, etc. Mais aussi, simplement, que les salariés permanents aient envie de venir travailler tous les matins » !

Le passage de relais se fait de façon très confortable, confie-t-elle, car la nouvelle directrice n’est autre que Stéphanie Prou-Poitevin, présente depuis vingt-sept ans chez Multi services et actuellement adjointe. Stéphanie raconte être arrivée dans l’association par hasard mais être restée par choix. J’y ai trouvé des valeurs et une mission qui me parlait énormément. Le travail avec l’humain est un travail très riche. Leur récompense ? Voir partir une personne accompagnée vers un emploi pérenne.

Sa prise de poste s’inscrit toutefois dans un contexte économique compliqué. Nos clients rencontrent des difficultés financières, ils font donc moins appel à nous. Ces clients, ce sont ceux qui font appel aux services des salariés accompagnés, pour du service à la personne, de l’aide au déménagement ou encore du nettoyage. Et puis, les budgets se restreignent pour l’insertion sociale. Résultat : En quatre ans, on est passés de dix permanents à cinq.

· Il faudra donc à l’association trouver de nouvelles activités ou de nouvelles sources de financement pour pérenniser l’activité d’insertion par l’emploi, plus que jamais cruciale sur le territoire.Ouest-France
